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VII""; Amice. N« 1 Janvier 1895

Omnia luce!

REVUE SUISSE DE PHOTOGRAPHIE

La fiedaction laisse ä chaque auteur la responsabditc de ses ecrits.
Les manuscrits ne S07it pas rendus.

Photochronographie.

Des mouvements que certains animaux executent pour retomber
sur leurs pieds lorsqu'ils sont pr6cipit6s d'un lieu 61ev6 1.

Dans les etudes que je poursnis a la Station physiologi-
ijue sur la locomotion des animaux. il est certains pheno-
tnenes que l'oeil n'a pas le temps de suivre et dont il est

parfois difficile de comprendre le mecanisnie. T)e ce noinbre
est Facte par lequel un animal qu'on laisse tornher d'un
lieu eleve se retourne, s'il y a lieu, de maniere a retomber
sur ses pieds. afin d'amortir les chocs au moment de l'at-
terrissement. II est un dicton populaire d'apres lequel un
chat retomberait toujours sur ses pattes. J'ai pu verifier
(jue le meme phenomene s'observe sur d'autres especes
d'animaux, le lapin et le chien, par excmple.

Get clTet a quelquc chose de paradoxal au point de vue
mecanique, attendu que ces animaux, librcs dans l'espace
pendant leur chute, manquent de point d'appui exferieur
pour effectuer ce retournement. (hiehjues personnes ont
pu croire que l'animal, au moment oii on le lache, prend
appui sur les mains de la personne (jui le tenait suspendu.

1 Complex rend us desseances de V Academic des Sciences, t. OXIX,
p. 714; 1894 (Paris, Gauthier-Yillars et tils).



')

1 lautres on! suppose ipie. par des acles brusques. Fanimal
li'ouviiit 1111 ;ip[iui sur In resistanee de Fair.

('online Fu'il est ineapnlile de saisir ee qui so passe reel-
leinenl dans res e.as. j'ai recount a la chi-onopliolo^rapliie

Fi(j. 1.

Chute d'uii chat \ tie de cüte. La succession des images se lit de druile
a jauche et se poui'siiit de la socio a ä la socio h.

pour saisic les phases successives du phenomena. Sur la

Fände pelliculairc qui se denude au foyer de Fohjectif on
oldienl tine serie d'iitiaii'es qui. lues tie droile a gauelie.
representee! Familial a ties phases de plus en plus avaurees
de sa rhuie el do son retournoinont. ("est stir le chal (pi'onl
ete ohtennos les deu\ Ijoures ei-dessus.



Dans la fitj.l l'animalest vu de röte ; il est vuaii rontraire
snivant son axe longitudinal dans la firj. 2. Ce> deux series

d'imagos se rompleteiu l'une par ['autre puur Dion faire

saisirla nature du nioinement execute'1.

Fi<j. 2.

^ ^ ^ ^ ^

Gimte du chat vne suivant I'axc longitudinal du corps.

Disposers en forme de /.notrope, cos images reprodui-
sent le mou\emcnt de 1'animal dans des conditions Ires
t'avoraldes. parce <pi'on peut donner une assez grande len-
teur an phenomene. Kn effel si Ton pliotogr<aphie les images
a raison de (10 par seconde. on peut les faire passerau-
devant dc l'teil a\ec une \itessc de Kl seulemcnt ä la se-
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eonde ; cela suftit pour que le mouvement jiaraisse absolu-
ment continu. Mais alors il est six fois plus lent que dans
la realite, et comme a cliaque tour du zootrope, le pheno-
mene se reproduit identique a lui-meme, 011 finit par en
saisir tons les details.

Or on voit que Tanimal, d'abord courbe de facon que son
dos soit fortcment convexq et dirige en bas, redres^e sa
colonne vertebrale et la courbe en sens inverse ; en Wienie

temps, une torsion se produit suivant Taxe vertebral et le

couple resultant de Taction musculaire tend ä faire tourner
la partie anterieure et la partie posterieure du corps en

sens contrairc Tun de Tautre.
Mais la rotation de ces deux moities du corps est fort

inegale. Elle porte d'abord presque exclusivemenf sur
Tavant-main; puis, quand celui-ci a tournb de 180 degres
environ, c'est Tarriere-main qui tourne.

L'inspection de ces figures exclut tout d'abord l'idee quo
Tanimal s'iinprime un mouvement rotatif, en prenant un
point d'appui sur les mains de Toperateur, carles premieres
images de chacune des deux series montrent que, dans les

premiers instants de sa chute, Tanimal n'avait encore
aucune tendance ä tourner ni d'un cöte ni de Tautre; sa
rotation ne commence qu'avec la torsion des reins.

Quant ä Thvpothese d'un appui sur la resistance de l'air,
elle n'est pas plus admissible, car, en raison du sens des

mouvements de Tanimal, si cette resistance avait deseffets
sensibles, eile produirait une rotation inverse de celle qui
s'observe.

C'est sur Tinertie de sa propre masse que Tanimal prend
des appuis successifs pour se retourner. Le couple de
torsion que produit Taction .des muscles vertebraux agit
d'abord sur Tavant-main dont le moment d'inertie est tres
faible parce que les pattes anterieures sont raccourcies et



serrees pres du cou, pendant que los membres posterieurs,
fortement allonges et presque perpendiculaires ä l'axe du

corps, presentent nil moment d'inertie tres resistant au
mouvement de sens inverse que le coiqile tend ä produire.

Dans le second temps, l'attitude des pattes est inverse,
et c'est l'inertie de l'avant-main quifournit un point d'appui
pour la rotation de l'arriere.

Dette explication, <|ui m'a ete fournie par notre confrere

Guyou, me semble tres simple et entierement satisfaisante.

J. Marky.

Laveur pour emulsions

On sait que les bromures alcalins employes en execs
lors de la precipitation dn bromure d'argent, au sein d'une
solution de gelatine, detruisent partiellement la sensibility
de l'emulsion.

De lä, la necessity d'un lavage absolument parfait (jui
doit enlever completement les bromures solubles en exces.

Kien de plus facile assureinent, etant donnee la grandc
solubilite de ces sels. Dependant, tons les amateurs <|ui
coulent encore leurs plaques eux-mömes savent ([ue le

gelatino-bromure d'argent retient avec assez de persistance
une trace de bromure soluble (de sodium, ammonium ou
jjotassium).

11 est vrai que Ton peut eloigner ces dernieres traces en

prolongeant sufHsamment le lavage. Dependant il est bon
de rappeler ici que les experiences d'Eder, dc Forrest et
de Schumann ont montre que le lavage ne doit pas et re
prolonge tres longtcmps.

' Comptoir suisse de Photographie, Geneve.
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